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Les mines du Nord - Pas-de-Calais

• 1930  Record d’extraction de charbon - 35 millions t.

• 1931 Effectif de mineurs polonais - 60 000

mineurs au total 194 000 = 31% polonais

Les mines des Cévennes

• 1958  Record d’extraction de charbon -3,3 millions t.

• 1931 Effectif de mineurs polonais - 1 600

mineurs au total 17 000 = 9% polonais
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Les puits Destival 

et Fontanes à Alès

dans les annés 1970



5

Le jeudi 19 décembre 2002, à 11 h 30,

sonna la fin du puits Destival.

La dernière étape du lutte pour le charbon

1980 – 1981 la grève d’occupation du fond 

pendant 13 mois
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6Les douches restent vides et silencieuses
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et la « salle des pendus » de la mine de Ricard devient

« La maison du mineur » de la Grand Combe.



La France après la Grande Guerre

1914-1918

La perte dans la population active  évaluée à 

4 millions de personnes,

et, dans le Bassin Houiller des Cévennes, 

17 300 personnes.

Exemple de la Compagnie de La Grand’Combe:

400 ouvriers sont tombés au combat et 

290 sont revenus blessés (22% de l’effectif),

3% de la population décède de 

l’épidémie  de grippe espagnole fin 1918,  

départs massifs des mineurs pour d’autres travaux. 8



La Pologne après la Grande Guerre  

1914-1918

- indépendante après 123 ans de joug,

mais avec des frontières instables:

- à l’ouest, avec l’Allemagne,

l’insurrection de la Grande Pologne,  

de 1918 -1919, 

trois insurrections en Silésie

en 1919, 1920 et 1921,     

- à l’est, avec la Russie,

la guerre polono-soviétique en 1920. 9
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Les jeunes insurgés de la Grande Pologne en 1918.



La situation économique de la Pologne

après 1918

- l’industrie peu développée,  

- la campagne surpeuplée,

- la réforme agricole inexistante,

- un taux de natalité très élevé.

La Pologne a de 3 à 8 millions de citoyens

qui ne trouvent pas de travail.

Plus de 2 millions de Polonais émigrent, 

plus de 400 000 en France.
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3 septembre 1919

la Pologne et la France

signent une

convention

d’émigration - immigration

12



Quelles garanties pour les Polonais?

- contrat de travail pour 1 an,

- logement,

- salaire et conditions du travail  égales,

- assurance sociale égale,

- assurance en cas d’accident de travail.
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La convention imparfaite.

- le recrutement direct en Pologne par les Français, 

selon leur besoin,

- la scolarisation des enfants n’est pas assurée, 

/ annexe 17.IV.1924 /,

- aucun institution polonaise officielle ne s’occupe 

des Polonais en France /convention consulaire

3.II.1925/.
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Emigrer en France, comment ?

Pologne

« Office d’émigration » 

« Mission Française de Recrutement »

à Myslowice, à Poznan, à Wejherowo

train, bateau

France - Toul, en Lorraine

entreprises 15 



16Polonais dans le centre des immigrés en Toul - 1930



17



18



19Arrivée des Polonais à la gare d’Oignies /Pas-de-Calais/  1922



20Les Polonais dans les mines de Gagnières
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Les mineurs devant 

le puits « Parran »
à Gagnières

au début du XX s.
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4  35950
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En haut : Le puits Parran  

à Gagnières avec la centrale 

électrique, au début du XXe 

siècle

Ci contre : Ce qu’il en reste 

aujourd’hui
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Le monument signifiant la fermeture des mines de Gagnières en 1929

Auteurs: Da Silva et Mikolajczyk
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Les Polonais à

St. Jean - de - Valériscle,

cité des Rimes
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Une de six maisons de la cité des Rimes dans l’état actuel
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« Société de Mineurs Polonais Ste Barbe » avec son orchestre,

créés à St.Jean-de-Valériscle déjà en 1922
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29
Association d’Aide à l’Enseignement pour les Polonais 

– les Brousses 1931
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Les Polonais à l’Abbaye de Cendras
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La noce à l’Abbaye de Cendras – Deux familles polonaises, 1929



32

Assis de gauche à droite:

MM. Tytko et Cedro 

et l’abbé Prusakiewicz

Les Polonais avec leur 

aumônier

décident de remettre en 

état l’église 

de l’Abbaye de Cendras 

- 1930.
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L’Abbaye de Cendras dans l’état actuel 34



Chapelle latérale avec des 

tableaux polonais:

au milieu – la Vierge Noire 

de Czestochowa,

à gauche – St. Casimir avec 

le panorama de Lwow,

à droite – St. Stanislas avec 

le panorama de Vilno.
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Les hommes devant leur « caserne »  attendant les familles

Alès la Royale – 1930
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« Caserne » à la Royale - Alès. L’état actuel
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L’école communale à la Royale - Alès -

1930
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de l’Union des Associations Catholiques Polonaises en France

Signe
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La troupe théâtrale devant la « Maison Polonaise » à  la Royale -Alès
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La salle de la « Maison Polonaise » à la Royale - Alès



Premier anniversaire de la mort du Maréchal J. Pilsudski 

- 1936 44
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« Front Populaire », première congés payés.

Les Polonais de Cendras à la mer - 1936



4615 août 1938 devant l’église de l’Abbaye de Cendras
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L’Abbaye de Cendras – la salle de « la petite école »

Petit déjeuner pour les enfants de Première Communion - 1938



L’école communale de la Blaquière – les enfants polonais de Cendras 

– 1938                                                                                                 48



Le puits Varin aux Brousses

dans les années 1920 -30

Ci-contre: l’état actuel
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Les Polonais aux Brousses



Les enfants polonais et tchèques de la cité Les Brousses – 1942 /?/
Personnes adultes: au milieu – Mme Proksa,  de gauche à droite –

MM. Proksa, Mikunda, Stefan Radwan-instituteur, Gurtowski.
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Le mariage d’enfants de familles polonaises des Brousses – 1941.
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Les Cévennes sous l’Occupation allemande

Le 11 novembre 1942 

les troupes allemandes entrent à Nîmes.

La zone dite libre est occupée jusqu’au

24 août 1944
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Château des Fouzes à côté d’Uzès, 

le centre clandestin de déchiffrage

par des polonais.  53



Résistance polonaise en France

- P.O.W.N.

/ Organisation Polonaise de Lutte pour 

l’Indépendance - Polska Organizacja Walki 

o  Niepodleglosc /

Créé en 1941 dans le Midi, dépendant du gouvernement 

polonais en exil à Londres, agit sous le nom Monique-

bas, pour la zone libre et Monique-haut, pour la zone 

occupée, entre en 1944 dans F.F.I. / Forces Françaises 

de l’Intérieur/. 
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l’Organisation Polonaise de Lutte pour l’Indépendance, 

premier à droite, M. Jan Pudlo, responsable à Alès. 
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56
Troisième arrêt sur « le chemin de la Liberté » de Lasalle



Les  Polonais dans la Résistance

Deux branches du maquis cévenol

- F.T.P. ou F.T.P.F.

et  M.O.I.

/ Francs-Tireurs et Partisans Français /

/ Main-d’Oeuvre Immigrée /,

implantés en Basse-Lozère, la branche communiste.

- O.R.A. et  A.S. / Armée Secrète / consiste en maquis 

“Aigoual –Cévennes”, le maquis “Bir Hakeim”, 

et d’ autres, forment ensemble la branche gaulliste.
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58A droite: Zdzislaw Tytko de Cendras

Les jeunes maquisards polonais des Cévennes



À droite: Henryk Czarnecki, 18 ans,

originaire de Bessèges,  élève au

Lycée   de Villard-de-Lans, 

tombé au Vercors le 21 juillet 1944

Stanislaw Malinowski, 22 ans

mineur de l’Abbaye de Cendras, 

tombé dans les Cévennes le 5 juin 1944
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Le jour de Libération à la cité des Rimes à St. Jean-de-Valériscle –

août 1944
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La plaque commémorative sur la Bourse du Travail à Alès 61



L’enterrement de Stanislaw Malinowski dans sa cité 

l’Abbaye de Cendras - 1944 /?/ 62



Les Polonais de Cendras commémorent leurs compatriotes, 

pendus par les Allemands à Nîmes le 2 mars 1944
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Une des réunions organisées pour inciter les Polonais à retourner au pays 

après la guerre. 

Salle de l’ancien théâtre d’Alès – 1946                                                64



Départ de Polonais pour la Pologne en 1946-47 avec les drapeaux de la 

Jeunesse Socialiste Polonaise et de la CGT. 

La gare de Graissessac dans l’Hérault.
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